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Les	petites	réparations	accessibles
Les	interventions	simples	que	vous	pouvez	apprendre	à	réaliser.

Changer	un	levier	de	frein	ou	d'embrayage

Un	levier	cassé	ou	plié	après	une	chute	est	l'une	des	pannes	les	plus	fréquentes	et,	bonne	nouvelle,	l'une	des	plus
simples	à	réparer	soi-même.	Le	levier	de	frein	avant	et	le	levier	d'embrayage	se	fixent	tous	les	deux	sur	le	guidon
par	un	axe	traversant,	maintenu	par	une	vis	et	souvent	un	écrou	de	blocage.

Démontage	—	retirer	la	vis	de	l'axe,	sortir	l'axe,	dégager	le	levier	usé.	Sur	le	levier	de	frein,	attention	au	petit
ressort	de	rappel	et,	sur	certains	modèles,	à	l'interrupteur	du	stop	qui	se	déclenche	au	levier.
Remontage	—	positionner	le	levier	neuf,	remettre	l'axe,	graisser	légèrement	le	point	de	pivot,	resserrer	sans
excès	pour	garder	un	mouvement	fluide.
Vérification	—	le	levier	doit	revenir	seul	en	position	de	repos	et	actionner	correctement	le	maître-cylindre	(frein)
ou	le	câble/la	commande	hydraulique	(embrayage)	sur	toute	sa	course.

Un	point	de	vigilance	:	sur	un	levier	de	frein	hydraulique,	ne	jamais	actionner	le	maître-cylindre	sans	levier	monté,
sous	peine	de	faire	sortir	le	piston.	Si	le	levier	est	fixé	directement	sur	le	maître-cylindre	de	frein	(et	non	sur	une
simple	commande),	une	vérification	de	l'étanchéité	après	remontage	est	recommandée	avant	de	reprendre	la	route.

Remplacer	des	rétroviseurs	et	une	poignée

Les	rétroviseurs	se	cassent	souvent	lors	d'une	chute	ou	d'un	accrochage	à	basse	vitesse.	Ils	se	fixent	généralement
par	une	tige	filetée	vissée	dans	un	support	sur	le	guidon	ou	le	carénage,	parfois	avec	un	contre-écrou	qui	bloque
l'orientation.

Rétroviseur	—	dévisser	l'ancien	(attention	au	sens	de	filetage,	parfois	inversé	d'un	côté	à	l'autre	pour	éviter	qu'il
se	desserre	en	roulant),	visser	le	neuf,	régler	l'angle	puis	bloquer	le	contre-écrou.
Poignée	—	la	poignée	fixe	(côté	frein)	se	change	en	la	faisant	coulisser	après	avoir	retiré	la	garniture	d'extrémité
;	la	poignée	d'accélérateur	(côté	droit)	nécessite	en	plus	de	repérer	le	sens	d'enroulement	du	câble	ou	du	capteur
avant	de	la	déposer.

Pour	la	poignée	d'accélérateur,	il	est	utile	de	noter	la	position	initiale	(repère,	angle)	avant	démontage,	afin	de	la
remonter	à	l'identique	et	de	vérifier	ensuite	que	la	poignée	revient	bien	seule	en	position	de	ralenti	une	fois
relâchée.

Remplacer	une	ampoule

Feu	de	croisement,	feu	stop,	clignotant,	éclairage	de	plaque	:	chaque	ampoule	a	une	référence	précise	(culot,
puissance,	tension)	qu'il	faut	respecter	pour	rester	dans	les	normes	et	ne	pas	endommager	le	circuit	électrique.

Accès	—	selon	le	modèle,	l'ampoule	se	change	par	l'arrière	du	phare	(trappe	ou	capuchon	en	caoutchouc)	ou
nécessite	de	déposer	l'optique	complet.
Manipulation	—	éviter	de	toucher	le	verre	d'une	ampoule	halogène	à	main	nue	:	la	graisse	des	doigts,	chauffée,
peut	la	fragiliser	et	raccourcir	sa	durée	de	vie.
Contrôle	final	—	après	remplacement,	tester	le	fonctionnement	(feux,	appel	de	phare,	clignotant	avec	sa
fréquence	normale)	avant	de	reprendre	la	route.

De	plus	en	plus	de	modèles	récents	utilisent	des	LED	non	remplaçables	individuellement,	intégrées	à	un	bloc
optique	complet	:	dans	ce	cas,	c'est	l'ensemble	du	bloc	qu'il	faut	changer	en	cas	de	panne,	et	non	une	simple
ampoule.

Remplacer	une	batterie

Une	batterie	qui	ne	tient	plus	la	charge	est	une	cause	très	fréquente	de	moto	qui	ne	démarre	pas,	surtout	après	une
période	d'inactivité	prolongée.	Son	remplacement	est	accessible,	à	condition	de	respecter	l'ordre	de	branchement.

Débranchement	—	toujours	débrancher	la	borne	négative	(−)	en	premier,	puis	la	borne	positive	(+),	pour
éviter	tout	court-circuit	accidentel	avec	un	outil	métallique.



Rebranchement	—	dans	l'ordre	inverse	:	positive	(+)	d'abord,	négative	(−)	en	dernier.
Compatibilité	—	vérifier	le	type	(plomb-acide	classique,	AGM,	gel,	lithium)	et	les	dimensions	exactes	indiquées
par	le	constructeur	;	toutes	les	batteries	ne	sont	pas	interchangeables	entre	elles.

Une	batterie	neuve	ou	stockée	doit	souvent	être	mise	en	charge	avant	sa	première	utilisation.	Si	la	moto	reste
immobilisée	plusieurs	semaines,	un	mainteneur	de	charge	(chargeur	adapté	qui	évite	la	surcharge)	permet	de
préserver	la	batterie	en	place,	plutôt	que	de	la	démonter	à	chaque	fois.

Remplacer	une	bougie	et	des	plaquettes	de	frein

Ces	deux	interventions	restent	accessibles	à	un	débutant	motivé,	mais	demandent	davantage	de	précision	que	les
précédentes,	car	elles	touchent	directement	à	la	performance	moteur	et	à	la	sécurité	au	freinage.

Bougie	—	se	dévisse	avec	une	clé	à	bougie	adaptée	après	avoir	dégagé	l'accès	(carénage,	réservoir	ou	cache
selon	le	modèle)	;	la	bougie	neuve	se	visse	à	la	main	jusqu'en	butée	douce,	puis	se	serre	au	couple	indiqué	par	le
constructeur	(un	serrage	excessif	peut	endommager	le	filetage	de	la	culasse).
Plaquettes	de	frein	—	accessibles	après	dépose	de	l'étrier	(sans	débrancher	le	circuit	hydraulique)	et	retrait	de
la	goupille	de	maintien	;	il	faut	ensuite	repousser	légèrement	le	ou	les	pistons	pour	loger	les	plaquettes	neuves,
plus	épaisses	que	les	usées.

Sur	les	plaquettes	comme	sur	les	bougies,	le	nombre	d'éléments,	leur	emplacement	exact	et	le	couple	de	serrage
varient	fortement	selon	le	modèle	(un	frein	simple	disque	n'a	qu'un	étrier	à	l'avant,	certaines	motos	plus	puissantes
en	ont	deux	;	certains	moteurs	ont	une	bougie	par	cylindre).	Après	un	remplacement	de	plaquettes,	actionner
plusieurs	fois	le	levier	de	frein	à	l'arrêt	avant	de	rouler,	pour	que	les	plaquettes	reprennent	bien	contact	avec	le
disque.

Autres	petites	pièces	et	différences	selon	les	modèles

Au-delà	des	interventions	déjà	citées,	d'autres	éléments	simples	restent	à	la	portée	d'un	débutant	:	un	cache	de
carénage	clipsé	ou	vissé,	un	repose-pied	ou	son	caoutchouc	antidérapant,	un	clignotant	complet,	une	garniture	de
selle,	ou	encore	un	filtre	à	air	facilement	accessible	sous	une	trappe	dédiée.	Le	point	commun	de	toutes	ces	pièces	:
elles	se	démontent	avec	des	outils	courants	(clés,	tournevis,	douilles)	et	ne	nécessitent	pas	d'intervention	sur	un
système	sous	pression	ou	sous	tension	permanente.

Ce	qui	change	réellement	d'un	modèle	à	l'autre,	ce	n'est	généralement	pas	la	nature	de	l'intervention,	mais	son
accessibilité	et	ses	détails	pratiques	:	l'emplacement	des	vis,	le	type	de	connecteur	électrique,	la	présence	ou	non
d'un	carénage	à	démonter	avant	d'accéder	à	la	pièce,	le	sens	de	filetage,	ou	encore	le	couple	de	serrage	exact.

Motos	routières/sportives	carénées	—	accès	souvent	plus	long	car	il	faut	démonter	des	panneaux	de
carrosserie	avant	d'atteindre	la	pièce.
Roadsters	et	trails	—	mécanique	généralement	plus	visible	et	plus	directement	accessible.
Scooters	—	carrosserie	plastique	clipsée,	batterie	et	bougie	parfois	logées	sous	la	selle	plutôt	qu'au	niveau	du
cadre.
Motos	électriques	—	pas	de	bougie	ni	de	vidange	moteur,	mais	une	attention	particulière	requise	autour	de	la
batterie	de	traction,	qui	ne	se	manipule	pas	comme	une	batterie	de	démarrage	classique.

Dans	tous	les	cas,	la	référence	exacte	de	la	pièce	(ampoule,	bougie,	plaquettes,	batterie)	et	la	procédure
recommandée	doivent	toujours	être	vérifiées	dans	le	manuel	constructeur	de	votre	modèle	avant	l'achat	et	avant
l'intervention.

Toujours	vérifier	avant	d'intervenir

Manuel	constructeur
Référence	de	la	pièce
Compatibilité
Procédure	spécifique	au	modèle
Couples	de	serrage
Contrôle	final	après	intervention



L'essentiel	à	retenir

1 Levier,	rétroviseur	et	poignée	se	réparent	avec	des	outils	simples,	en	notant	la	position	d'origine	avant
démontage.

2 Pour	une	ampoule,	éviter	de	toucher	le	verre	à	main	nue	et	vérifier	son	fonctionnement	après
remplacement.

3 Sur	une	batterie,	toujours	débrancher	le	négatif	en	premier	et	le	rebrancher	en	dernier.

4 Bougies	et	plaquettes	de	frein	demandent	plus	de	précision	:	respecter	les	couples	de	serrage	et	laisser	les
plaquettes	neuves	reprendre	contact	avant	de	rouler.

5 Les	différences	entre	modèles	portent	surtout	sur	l'accessibilité	et	les	détails	pratiques	—	le	manuel
constructeur	reste	la	référence	à	consulter	avant	toute	intervention.

Ride	Safe	—	Cette	formation	a	pour	but	de	vous	apprendre	à	mieux	comprendre,	contrôler	et	diagnostiquer	votre	moto.	Elle	ne	remplace	ni	les	préconisations
du	constructeur	ni	l'intervention	d'un	professionnel	qualifié.


